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Chère· Camarade, 

Je connais f or t bien VOS état s de service et suis heureux que vous 
ayez été choisie pour r e,cevoir les nor maliens. Vous pouvez être assurée que je f erai 
de mon mieux pour vous aider à r éussir pleinement . 

J e vais donc prendr e les divers p.oints de votr e l ettre et vous d onner 
les cons ( ils que j e j uge utiles; 

lQ ~ LB Tilt.AGE A L' IA1PRIMERIE. Le ch i ffre de votre tirage est 
beaucoup tro;p f9!t . H faut que vous descendiez ~=~~~13_2_. .A mon avis, un 
tirage de@ if 9g)do i t @tr:e suffisant . Qu'appelez-vous ca rton pour étiquettes ? 
es t-ce ' l es feuilles que vous collez pour l es découpez ensuite et en f a.ire des jeux 
de 1'è'cture? A mon 'êtvis , ce tirag~ ne devr .•. i t "t re qu ' acc i dentel. Vous auriez alors 
35 fE!ui1 le~ pour votr ,,, classe, 35 feu illes pour les correspdndants ou 40 s ' ils 
s 01H 40 ) ce qui f er ait dé j ft 75/ · Vous ind i que z 4B ~euilles pour journaux . A mon 
a vis, c ' est beaucoup. Si vous avez déj à dématté avec ce chiffre de correspondants 
,bien sûr vous ne :pourrez guère vous en dispenser, mais ~ et 'les camarç,des sont en 
général de ·mon avis sur ce point - il ne faut pas augmenter exagérément le nombre 

des correspondants mensuels . Ce qui impor "e dans une classe , c' est l ' échange régu­
·1ier. S ' il marc~e bien , l ' es sentiel es t ùüt de ce pôint de vue . 

Je comprends bien stlr que vous teniez à ce que chacun de vos élèves 
ait une école correspondante. Ce n ' es t pas a bsollÎillent i ndi spensable à mon avis. 
di ·donc vous pouviez réduire ce chif f r e faites le . 

Mais je m'aperçois que voj:I:e compte est mal fait puisque vous avez 
35 feuilles pour Livre de vie , 40 cartons étiquettes , 40 feuilles j ournaux, 40 
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eorrespoddants et que vous i ndiquez un total de 125 c;alors que l ' addition 
donne 15 5. 

Je vous envo i e donc s implement ces réflexions. Vous verrez vous­
même mais il f aut absolument rédui r e ce total de tirage . Ou bien alors , il 
f audrait peut-être que vous puiss i ez acquérir notr e pres s e automatique 13 / 21 
Elle n ' es t pas tellernent supérieure au p - int de vue t irage. Je dirais même 
qu ' elle est inférieur(' à la presse volet , que les tirages sont moins bons , qu ' i l 
peut y avoir mêii,e quelques pet i :,s avatars , ma i s le t i rage est ext r a ordinairement 
pl us rap i de . Uae fois que le bloc est prêt, qu ' on a placé l'encre sur l a pres se, 
on va i':t t oute v i tes se . Si cela deva i t vous a.rrcinger, j e pourrais vous faire 
expédier une de ces pres s es que vous pai eriez ou f er i ez payer lorsque cela vous 
sera it poss i ble . Remar quez que je ne f ais pas cela pour pousser à la consom­
mat i on. C' est un sacrifice que nous f er ons pour vot re réussit e. 

20- A mon avis, oui il vous faudrait pl us de deux textes par s emaine. 
Pour que nos t echni ques f onctiormeiirtien , il faudrait un texte par jour . J,~n 
déf alquant le samedi, il en faudr a it a c. moins quatre dans la s emaine. 

Si vous ne pouvez pas r éduire le chiffre du tirage, vous pourriez 
peut-êt r e, pendant la période de présence des normaliens - et peut-être même 
~près, trouver un moyen terme en trichant un t out pet it peu . Vous feriez un 
tir age moindre . Quelques unes des f euilles ne seraient pas envoyées aux corres-
pondants , quelques unes ne s er·aient pas intégrées au Livre de Vie. Je _v eux _d_i_r_e __ _ 

- que par exemp1.-e un7 our sur eux vous supprimeriez tantôt l a feuille des cor­
r espondants , tant ôt la feuille des journaux scolaires . Mais vos élèves auraient 
tous dans l eur livre leur propre tirage . C' est. je l e répète ,une sDrte de petite 
tricherie mais qui réduirai t le tirage h 90 ou 100, ce qui s er a i t plus acceptable . 

Vous pouvez également, puisque vous avez un limographe automatique , 
en f a ire un plus grand usage et peut-êt re tirer un jour imprimé , un j our au verso 
de la feuille un texte limographié ou un dessin . 

32- PLAN DE TF.AVAIL présenté et à pr ésenter. Notr e camarade Luc ienne 
Mawet qui es t également dans une classe d ' application dans un grand collège de 
Belgi que s'es t trouvée devant la même difficulté . Vous savez que dans l ' Ad.minis­
tration, il ne f aut jamais répondre par la négative . Il ne faut pas dire: je ne 
peux pas faire de journal de cla sse , je nepeux pas prévoir à l' avance . Vous n'avez 
qu ' à prévoir à l'avance et puis , ma f oi , l e moment venu , vous f ai t es nne petite 
entor se . Préparez donc votre emploi du temps . ·Prévoyez l es textes qui proba­
blement pourr aient répondr e a ux centr es d ' intérêt majeur . Voyez d ' avance ce 
que vous pourrez faire en conséquence 1:;t au dernier moment, vous raccrochez votre 
t ext e comne vous l e pouvez . Du moment que l a bur eaucr atie sera sauve , vous 
n ' aurez cer t ainement pas d 'ennuis de ce côté là. N'oubliez pas que les i nstruc­
tions ministérielles ne font pas une obligation str i c t e de suivre l ettre à l ettre 
l ' emploi du temps •• Il suffit que l e t emps consacré à chaque discipline s oit à 
peu pr ès conforme aux instructions ou directives pour la semai ne . 
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42- Quels éléments puis-je vous envoyer pour f air e comprendre qua 
l'enfant es t en mesur e d ' écr ire par la mét hode naturelle? Nos document s de base 
sont nos B.E .N.P. et sur t out ma " Mét hode Na t urelle de Lect ur e" avec l'expé­
rience de Ba loul ett~ - Nous avons tout un t a s d' autres écrits dans l' Educateur ou 
a ill eur.J , mais je ne yois pas actuellement ce que je pourra i s fai r e pour vous 
procurer ces documents . Vous pourr ez toujours distribuer l es B • .l!.: . 1 .P . qui pour­
xa ient r épondre .à ces ques tions . 

Bien s r, il f aut t enir compte et l'expliquer à vos s t agi a ires que ~ 
cett .., fonne d ' apprentissage n'es \'- pas méthodi que , comme elle l 'es t selon la 
pratique t r,aditionne l le . Nous pratiquons sel on nos principes d ' expériences t a ton­
née . Nos enfants n ' arriveront donc j amai s du pr emier coup à écrire correct ement 
le modèle qui es t au t ableau. Ils s ' en approcheront mais la fois d ' apr ès, ils 
f eront mi eux et au bo ~t de quel ques séances, ils a rriveront à copi er parfaitement. 

Je crois qu'il f audra que je revienne sur ces principes d ' expérience 
t a tonnée parce qu ' ils sont bel et bien à la base de toutes nos méthodes naturelles 
Et c'es t ce ~a qui choque le s traditiotlllels parce que, eux, i l s font des modèles 
tellement sirnpl es , tellement gradués que les enfants parviennent ef f ectivement à 
les imiter, au besoin avec des guides très précis comme les lignes des cahiers 
ou des modèles déjà partiellement tracés . 

I 
C' es t également une de s f a iblesses de notre m~thode que la mesure n'er 

s oit pas possible , ou en tout cas pas facile, qu ' elle ne puisse pas se faire 
au j our le jour c onnne e l le se f ait selon les méthodes traditionneles. Seulement, 
nous avons toujours à f a i r e la critique des mét hodes t raditio,.nelles s ur ce point 
étant donné que ce qu'on mesure n'a absolument aucune va leur et que les me sures 
enl)?loyées ne sont jamais valables . 

1''r einet . Nous 52- En CALCUL , vous me demandez comment font les petits de l 'E~ole 
' nous solllllles corrnne les namans; nous sommes beallf;oup plus confiants 

en la nature , avec les tout -pet its surtout . Nous ne bittons pas les acquisitions •. 
Iiti a d ' une part chez nous les acquisition~ globales qui se fo~t dans 1~ vie 

ur de nous. Les enfants vont dans les c namps et dans les bois . Ils vivent 
avec leurs camar ades plus ~gés . Obligatoirement , ils sont bien obligés de compter, 
de mesurer, ne serait-ce que par appr oximation. Ils n'ont pas besoin du calen& 
drier du t emps qui se fait presque naturellement . 

Par contre, une chose qu 'ils font bien volontiers , ce sont l es 
fichiers auto-correctifs . ous leur faisons même un plan de travail , avec un 
nombre réduit d ' activité.s , mais ils aiment de très bonne heure fai r e des addi­
tions et des soustractions d'apr ès notr e fichi er . Certes, dans vo~re classe, 
vous êtes tenu; k un peu _plus de rigueur. Fait es au mieux, mais n ' oubliez pas qu ' à ­
ce degré - et tous les pédagogues s ont d ' accord - il ne faut rien Mter . Plus 
vous f erez de Cël,lcul vivant et acti .1. , plus· vot r e méthode s era démonstrative . 

6Q- Ne vous tracassez pas trop 1ar la pr ésence de vos s tagiaires . 
Au début , i l s trouveronf une si grande d i f férence entr e ce qu 'on leur a appris 
d 'une par t , ce qu ' ils ont p ratiqué eux~m~mes et ce qu'ils vous voient fa ire qu 'ils 
en seront d'abor d choqués et ensuite ils s eront intéres sés pa r t out es les 
activités que vous pourrez l eur montrer. Il faut naturellement , pendant le~ 



même temps, tache:r- de les intéresser i ntellectuellement en leur faisant connaitr e 
les principes de base de notre rénovation, en leur montrant que ce que vous faites 
vous n'est pas expérience isolée mais déjà le résultat d 'une technique , 
d'une méthode en application dans des centaine~ e'"t tles milliers de classes. C'est 
cela qui portera chez eux et les inf luencera . 

Et alors , évidemment, il faut que vous mettiez à leur disposition 
des documents de lecture, d 'examen et de travail. Ce sont nos B.H.N.P . 

Je vous fais expédier tout de ·suite une collection complète de B. E. N.P 
J 'y joins une vingtaine de B. T., utle v ingtaine de j ournaux scolai res de diverses 
régions. Une vingtaine d'éducateurs de divers numéros. 

Si par la suite vous avez besoin de r ecevoir un certain nombre de 
.B .E.N .P . particulières, par exemple Techniques }'reinet ou le lirnographe à 1 1 Ecole, 
ne craignez pas de me le deuander. Et si vous avez besoin de reLouveœet"" votr e 
collection , demandez nous également ce dont vous avez besoin . Nous vous l'enverrons 
aussitôt , gratuitement bien sûr . 

En guise de conclusion , je vous dirai qu' à mon avis, ce qui chez vous 
doit êtr e le plus spectaculaire, ee- qui àoit frapper le :plus vo s -stagiaires- et--par­
delà vos stagiaires ceux~ avec qui ils peuvent avoir l'occasion de parler, c'est: 

l!:l- le texte libre , que Lout le monde pr ,ctique déjà rnais dontil 
faut bien indiquer les conditions de réussite . b't cela, vous ~tes ce:iltainement en 
mesure de le faire dans votre classe déj à entrainée . Les enfants ont envie de 
parler et d ' écrire : c ' est le texte libre. 

· 2!:l- les· échanges interscolaires qui sont la mot ivation es s entielle du 
texte libre sont indispensables. Vousx,: répondez très bien à ce s ouci puisque 
vous avez des correspondants, et même trop de corr espondants. 

) 2- •Essayez de pratiquer, si vous ne le- faites déj~ , le plan de 
travail qui doit vous donner beaucoup de satis1·action. 

4Q- . Et alors, par la suite, exploitez au mieux vos centres d 'inté­
rêt . Ce n ' est j amais très f'acile pour pe r sonne p~s m~me pour l es camarades de class~ 
de villages moins chargées 4ue la vôtre , parce que nous manquons encore trop sou­
vent de documentti t ion. Si notre collection B. T. est déjà riche , elle ne répond 
pas encore à tout es les· derna11des qui nous viennentatt ·rnoment de l ' exploitation de 
ces centres d 'intérêt . 

Un dernier conseil, que je do1me bien souvent: ne vous lachez pas 
des mains avant de toucher des pieds. Montrez bien à vos élèves-maitres qu'il 
ne s ' agit pas de faire oeuvre originale mais de rénover l ' enseignement, de le 

' . 
rendre surtom, plus i ntéres sant pour le maître , autant que pour les élèves. 

Et chaque foi s que vous manquez de s documents pour r éaliser à 100% 
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l'école dont vous rêvez, et bien, ma foi, faites appel encore aux techniques tradition­
nelles, mais en habituant vos élèves-ma1tres à se rendre compt e qu'à ce ·moment l à , ils 
donnent un coup de f re i n dangereux, que vous ne pr ,a t i quez ainsi que parce que vous n I êtes 
pas encore techniquement en mesure de fai r e mieux et que dès que· vous l e pourrez, vous 
f erez un nouveau pas en avant. 

Bi en s ûr , ces que l ques cons eils t rop vite j etés sur l e papi er ne vous s eront 
pas d 'un très grand secours . Ils vous diront du mo ins que je m'intéresse à lOO'fa à la 
réuss ite de votr e travail, que nous vous y aiderons au mi eux, mais je vous demande mai n­
tenant de me faire des demandes t r ès pr écises, par exemple si c'est nécessaire de vous 
envoyer un ou (, eux fi l ms fixes de peintures d ' enf ants, ou bi en de vous envoyer telle ou 
t elle B.E.r .P., en tant d 'exempl aires . Ou bien des j ournaux s colaires de telle et 
telle école si vous le désirez . Je veux dir e àes dema~es très précis es que j e puisse 
fair e exé <.:uter sans risque d ' err eurs ou d 'oubli / e t pour que vous - même vous s oyez 
facilitée par l'aide technique qL, e nous pourrons à notre tour vous apporter . 

Et s i vous nous tenez au courant de vos r éalisations, nous en ser ons très 
heur e:.,x . 

Bon coura~e et ne vous fai t es pas de souci . Lorsqu' on travaille comme vous 
t r avail l ez , avec l es élements de r éuss ." t e que vous avez , on es t dans ime bonne posture. 

Bien amicaleme&t à tous deux . 

f _' (' -~¼/L 

1~k,L l 
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